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POLITIQUE DE L’ARBRE ‐ Salaberry‐de‐Valleyfield et son arbre emblème : 

le Micocoulier occidental 
 

Salaberry‐de‐Valleyfield,  le  21  avril  2017  –  La  Ville  de  Salaberry‐de‐Valleyfield,  afin  de 

symboliser par un point marquant dans son histoire l’adoption de sa Politique de l’arbre et de 

témoigner  du  rôle  que  joue  notre  forêt,  a  souhaité  nommer  un  arbre :  le  Micocoulier 

occidental, comme emblème de la ville.  

Un arbre pour  célébrer et apprécier  |  Selon  le maire de  Salaberry‐de‐Valleyfield, monsieur 

Denis Lapointe, « l’idée n’est pas d’en planter à grande échelle, mais plutôt de faire connaître 

son statut particulier,  le mettre sur un piédestal, en profiter pour sensibiliser  la population à 

son  écosystème  fragile  et  célébrer  la  chance  unique  que  nous  avons  de  le  retrouver 

naturellement  à  Salaberry‐de‐Valleyfield.  »  En  effet,  la  présence  du Micocoulier  occidental 

(Celtis occidentalis L.) est digne de mention sur notre territoire. Cette espèce d’arbre est peu 

commune au Québec. Jusqu’en 2008, le Micocoulier occidental figurait sur la liste des espèces 

susceptibles d’être désignées menacées ou vulnérables au Québec. 

Où l’observer? | Le Micocoulier est heureux en terre Campivallensienne, car il croît souvent à proximité des plans d’eau 

et sur les sols riches et calcaires. Il est observable dans nos plantations, mais également par sa représentation naturelle 

puisqu’il est  ici à  la  limite nord de son aire naturelle de distribution.  Il se  retrouve au Parc  régional des  Îles‐de‐Saint‐

Timothée,  notamment  sur  l’Île‐des‐Frères  (présence  abondante);  sur  la  bande  riveraine  de  l’Ancien‐Canal‐de‐

Beauharnois (rue Victoria Ouest); sur les Îles Dondaine et des Patriotes; et à l’Arboretum Frédéric‐Back. 

Un arbre résistant | Les Amérindiens ont longtemps consommé ses petits fruits, aujourd’hui, la principale utilisation de 

cet arbre indigène est l’ornementation. « En plus de son port remarquable, le Micocoulier  résiste admirablement bien à 

la pollution urbaine, aux sols alcalins et pauvres ainsi qu’au sel de déglaçage, ce pour quoi on l’a intégré il y a quelques 

années dans nos choix de prédilection pour les plantations sur le territoire », a précisé Maggy Hinse, biologiste et 

conseillère en environnement, lors de la conférence de presse dévoilant la Politique de l’arbre. 

Un déploiement moyen | Le Micocoulier occidental peut atteindre une hauteur de 18 m et une largeur de 12 m. Son 

écorce unique, brun grisâtre, forme des crêtes verticales qui lui confèrent un aspect très près de celui du liège. Ses 

feuilles vert‐jaunâtre, pointues et asymétriques à la base sont rugueuses. Le fruit, une baie pourpre, persiste tout l’hiver.  

L’arbre emblème de Salaberry‐de‐Valleyfield peut vivre jusqu’à 150 ans : 

le planter maintenant assure des années de bienfaits pour quelques générations. 

www.ville.valleyfield.qc.ca/arbres 
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